
Journée mondiale de l'alimentation : 16 octobre
1983

Autor(en): [s.n.]

Objekttyp: Article

Zeitschrift: La Croix-Rouge suisse

Band (Jahr): 92 (1983)

Heft 7

Persistenter Link: https://doi.org/10.5169/seals-683375

PDF erstellt am: 10.08.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-683375


JOURNEE MONDIALE
DE L'ALIMENTATION

16 Octobre 1983

Le probleme de la malnutrition et de la faim dans le monde est l'un des plus pressants de notre temps.
Nul ne Fignore grace aux moyens modernes d'information. La Journee mondiale de 1'alimentation,
commemoree cette annee pour la troisieme fois, vise ä mettre ä nouveau en evidence les fleaux
engendres par la famine ä 1'echelle mondiale.
Avec d'autres ceuvres suisses d'entraide (Caritas Suisse, 1'Entraide protestante suisse, l'CEuvre suisse
d'entraide ouvriere), la Croix-Rouge suisse s'associe ä cette troisieme Journee mondiale de
1'alimentation en sollicitant notamment le soutien financier du public (voir egalement p. 28).
Par ailleurs, l'article publie aux pages 5 ä 8 de ce numero, sous la rubrique «Dans le monde», decrit
par le detail une operation de secours menee par la Croix-Rouge suisse dans un pays du tiers monde

- en 1'occurrence le Tchad - particulierement touche par la carence alimentaire.
Photo FAO

Rien ne saurait nous faire accepter
que pres de 500 millions de per-
sonnes souffrent de la faim et de la
malnutrition. Les statistiques ä
elles seules sont impuissantes ä re-
fleter ce que ce chiffre represente
de maux et de souffrances. La
Declaration de Rome sur la faim, par
laquelle s'est conclu le Colloque sur
la Journee mondiale de 1'alimentation

de 1982, lance un appel energi-
que aux organisations et aux peu-
ples de toutes les nations pour
mettre fin ä ce fleau. Le maintien
des politiques et des attitudes ac-
tuelles perpetuera jusque dans le
21e siecle le scandale de la faim
chronique et generalisee. La
perspective d'une inegalite persistante
et meme croissante entre les pays et
au sein des pays, dont la faim est

une des manifestations, risque
d'entrainer des explosions de
violence et une destabilisation politique,

ainsi qu'en temoigne l'expe-
rience recente.
Les participants au Colloque de
Rome sur la Journee mondiale de
1'alimentation 1982 pensent qu'il
est possible de supprimer la faim
dans le monde d'ici l'an 2000. Nous
reproduisons ici quelques extraits
de leur Declaration.



«L'humanite possede les ressources, le

capital, les techniques et les connais-
sances necessaires pour promouvoir le

developpement et assurer ä chacun de

quoi manger ä sa faim, aujourd'hui et
demain. Ce qu'il faut, c'est la volonte

politique de mettre au premier plan les

choses qui comptent vraiment et de

donner la priorite absolue ä la cam-

pagne contre la faim. Voüä le defi
oppose aux peuples et ä leurs gouver-
nements.
La scene internationale est caracteri-
see par une profonde recession, un
chömage croissant et des tensions
montantes. Si la gravite des problemes
qui se posent aux pays industrialises
ne doit pas etre sous-estimee, la situation

de la plupart des pays en developpement

est encore plus dramatique.
La stagnation ou le ralentissement de

la croissance, la chute des prix des

produits de base, les termes de

l'echange defavorable, les taux d'inte-
ret eleves et l'alourdissement de la

dette exterieure aggravent les
problemes de la misere et de la faim. La
cooperation internationale pour le

developpement marque un declin dange-

reux, juste au moment ou eile est le

plus necessaire. Le declin de la cooperation

multilaterale en faveur du
developpement et la forte tendance ä Taction

bilaterale ou meme unilaterale ne

font qu'accentuer la division du
monde en zones d'influence, division
qui a dans le passe provoque de graves
conflits mondiaux.

Quelle est la situation
alimentaire des pays en voie
de developpement?

Si certains pays ont reussi ä accroitre
leur production alimentaire plus vite

que n'augmentait leur population,
beaucoup d'autres n'y sont pas parvenus

et la faim et la malnutrition conti-
nuent d'accabler des centaines de
millions d'hommes, de femmes et d'en-
fants. Or, toute personne a un droit
fondamental d'etre ä Tabri de la faim.
(Pacte international relatif aux droits
economiques, sociaux et culturels,
article 11.) La communaute internationale

a pris conscience du caractere
prioritaire et des dimensions du
Probleme alimentaire mondial. Ce qu'il
faut maintenant, c'est agir conforme-
ment aux engagements et aux pro-
messes formules ou reiteres ä l'occa-
sion de toute une serie de conferences
de haut niveau. Pour le succes d'une
Strategie alimentaire et agricole, nous
demandons instamment que soient
intensifies les efforts en vue de negocier
des accords de produits. Nous notons
ä regret que les decisions prises dans le
cadre du Programme integre de la
CNUCED sur les produits de base

L'acces des paysans ä la terre, ä l'eau et
des techniques agricoles appropriees
permettraient d'ameliorer le rendement
de la production agricole. Ce chameau
est utilise dans une ferme experimental
pour egaliser le sol.
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n'ont pas ete suivies de negotiations
fructueuses. II faudrait relancer les

efforts en vue de parvenir ä un
arrangement international sur les cereales

comportant des dispositions adequates
sur la securite alimentaire pour les

faire aboutir au plus tot. II faudrait
constituer dans les pays en developpement,

avec une assistance internationale,

des reserves et des infrastructures

nationales de securite alimentaire.

Par les canaux internationaux, il
faudrait fournir une aide alimentaire
plus importante, pas seulement pour
faire face aux situations d'urgence,
mais pour promouvoir le developpement

tout en prenant soin de ne pas
decourager la production alimentaire
nationale.
Nous demandons aussi que les gouver-
nements definissent ou revisent leurs

objectifs de politique alimentaire, attri-
buent une priorite elevee ä l'alimenta-
tion et ä 1'agriculture et allouent suffi-
samment de ressources ä ce secteur

pour satisfaire la demande croissante et

assurer Vautosuffisance de leur pays en

aliments de base. Les gouvernements
devraient se rappeler que, selon Testi-
mation de la FAO, les besoins d'aide
exterieure pour Talimentation et

I'agriculture quadrupleront, en valeur
reelle, d'ici la fin du siecle.
La production alimentaire devrait au
moins doubler au cours des vingt pro-
chaines annees dans les pays en deve-
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En Inde, le gouvernement procure des emplois en donnant un salaire aux families
*

qui creusent des puits ou des reservoirs. Elles pourront ensuite acheter ces terrains
amenages.

Le probleme de lafaim est aussi un probleme commercial. Les grandes
proclamations concernant 1'elimination du protectionnisme qui frappe les

exportations agricoles des pays en developpement n'ont pas ete suivies d'effets
pratiques. II faut que les efforts en vue de negocier des accords de produits
aboutissent.

Lorsque la pluie ne vient pas, des millions d'etres souffrent de lafaim. Des grands
travaux d'irrigation permettraient d'apporter un remede.

loppement. L'agriculture doit etre
modernisee et intensifiee. II faut
stimuler la production et la productivite
des cultures vivrieres, notamment au
moyen de politiques de prix appropriees.

Des mesures s'imposent
concernant l'acces equitable ä la terre,
ä l'eau et aux autres ressources
naturelles, la sylviculture et la peche, et
pour eviter des degäts ecologiques,
qui ne peuvent etre repares qu'ä tres
grands frais.»
Nous pourrions allonger la liste des

propositions contenues dans la Declaration

des participants au Colloque de
Rome sur la Deuxieme Journee mon-
diale de Talimentation. Nous nous
bornerons ä affirmer que l'etude de la
FAO Agriculture, Horizon 2000, a
mis en evidence Tampleur de la täche
ä realiser par les pays en developpement.

Mais si un large consensus se

degage sur les objectifs et les strategies

ä adopter pour le secteur agricole,
il est plus difficile de passer aux actes
en adoptant et en appliquant des
politiques realistes. Le probleme de la
faim est un probleme politique, eco-
nomique, financier, commercial et...
moral. Que Ton se souvienne aussi

que la pauvrete est le plus dangereux
des maux. A nous, qui sommes partisans

d'un commerce internationalise
aux dimensions de la planete, de nous
en souvenir et de la combattre par
tous les moyens ä notre disposition.
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